
Chers Amis, 
 
Dans ce numéro, plusieurs nouveautés 
sont à signaler :  
 
- par arrêté préfectoral du 31 octobre 
dernier, notre association a obtenu l’a-
grément au titre de l’environnement. 
Cette excellente nouvelle nous conforte 
dans notre mission de protection de la 
nature, et ce, concernant le volet environ-
nemental de nos actions. Nous continue-
rons à œuvrer dans ce sens 
 
- en second lieu, saluons la publication 
dans l’annuaire de la Société d’Histoire 
des Quatre Cantons de l’excellent article 
de Michèle Barthelmebs concernant le 
monument aux morts de Plobsheim. 
Préparé depuis des mois, ce travail en 
profondeur agrémenté des témoignages 
des familles et des proches, est une pré-
sentation précise et complète des victimes 
des guerres de 1870-71, de 1914-18, et de 
la deuxième guerre mondiale.  
C’est un témoignage en l’honneur de ces 
enfants de Plobsheim, victimes malheu-
reuses de ces guerres absurdes, afin que 
ces noms gravés dans la pierre ne restent 
pas anonymes et oubliés. Je vous recom-
mande vivement la lecture de cet annuaire 
à conserver dans les familles. 
 
- enfin, en cette période précédant les 
élections municipales, notre association 
ne pouvait avoir meilleure tribune pour 
demander aux différentes listes en présen-
ce, leurs engagements par rapport à nos 
desiderata, répondant ainsi aux souhaits 
de nos concitoyens.  
Aussi avons- nous  adressé une lettre ou-

verte aux différentes têtes de liste et can-
didats aux prochaines élections, afin 
qu’ils se prononcent clairement et publi-
quement, s’ils le souhaitent, sur leurs in-
tentions dans ce sens. 
 
Les demandes concernent notamment : 
 

• La remise en état de l’ensemble de 
la clôture de l’École du Château 
(dépose, traitement, remplacement des 
éléments manquants, remontage) 

• Entretien des tombes historiques 
des notables de Plobsheim dont il ne 
subsiste plus de famille dans le village 

• Location par la commune de quel-
ques m2 de terre autour des bornes de 
Tulla (1820) et plantation d’arbres autour 
pour les protéger 

• Intervention auprès de la CUS afin 
que les anciens lavoirs ainsi que le barra-
ge sur le Banaugiessen soient restaurés 

• Chemin du Liersand : élimination 
des cubes en galets (dangereux, inesthéti-
ques, vandalisés) remplacement par une  
prairie fleurie 

• Création d’une portion de piste cy-
clable pour accéder à la Chapelle N.D. 
du Chêne en toute sécurité à la sortie sud 
du village (quelques centaines de mètres) 

• Interdire et faire respecter par arrêté 
municipal le comblement des fossés des 
anciens cours d’eau (entre-autre le Ba-
chersandel), interdire de détruire les an-
ciens chemins de terre par un labourage 
systématique 
Cette lettre ouverte a également été pu-
bliée dans la Presse 

René Deiber 
Président du Giessen 
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Pourquoi s’intéresser au monument 
aux morts ? 
 

L’année 2004 fut l’occasion de 
voir de nombreux habitants du village 
réunis devant le monument aux morts 
pour commémorer la libération de 
Plobsheim il y a 60 ans. 

 
Le 13 juillet, quelques associa-

tions et citoyens accompagnent la mu-
nicipalité pour s’y recueillir avant le 
feu d’artifice traditionnel. En général, il 
y a plus de monde en fin de soirée 
qu’au moment du discours et du dépôt 
de gerbe près du monument. La céré-
monie a du mal à rester solennelle avec 
le flot de la circulation routière envi-
ronnante. Le monument risque d’être 
voué à l’oubli, d’autant plus que celui 
de Plobsheim n’est pas inscrit à l’In-
ventaire général des monuments et ri-
chesses artistiques de France.  

 
Pourtant, j’ai pensé qu’il fallait 

redonner un souffle nouveau à ce mo-
nument pour que ces noms gravés par-
lent aux passants. J’ai donc étudié les 
registres de décès de la mairie et suis 

allée trouver des compléments d’infor-
mations auprès des familles. 
 
La décision d'ériger un monument 
aux morts à Plobsheim s’impose 
après la première guerre mondiale 
comme expression nécessaire de la 
commémoration et du souvenir. 
 

Le 11 décembre 1920, le conseil 
municipal de Plobsheim décide d’en 
ériger un au nord de la propriété du 
château des Zorn près de la route dé-
partementale. Sur le socle, sont inscrits 
les noms des soldats morts en 1870 et 
entre 1914 et 1918. Pendant la deuxiè-
me guerre mondiale, les autorités na-
zies font démonter le monument aux 
morts pour détruire le souvenir d’une 
défaite.  

 
Le 6 décembre 1946 le conseil 

municipal de Plobsheim décide que le 
monument aux morts soit restauré et 
mis à un emplacement plus stratégique. 
Il s’agit de l’actuel emplacement à la 
place Lorentz, au carrefour de la rue du 
moulin et de la rue du général Leclerc. 
Le sculpteur statuaire Roger Zepp 

d’Erstein avait démonté le monument 
sous l’ordre des autorités allemandes. 
C’est lui qui remonte le monument aux 
morts au nouvel emplacement En août 
1949, le conseil décide d’ajouter sur le 
monument le nom des morts, civils et 
militaires, tombés durant la deuxième 
guerre mondiale L’inauguration a eu 
lieu le 21 octobre 1951. 
 
En arrière plan, sur des rectangles en 
grès sont gravés les noms des morts. 
 
Ceux de la guerre 1870-71 sont au 
nombre de 4 morts sous l’uniforme 
français : Suhr Jean Baptiste, Gewinner 
Jean, Goetz Frédéric, Schaal Ignace. 
 
Ceux de la première Guerre mondia-
le sont au nombre de 48, groupés par 
chronologie de décès : 
 
1914 : Bapst Georges, Panter Charles, 
Mutschler Louis, Wilm Frédéric, Boe-
nappfel Louis, Bernhart Guillaume, 
Boenappfel Eugène, Vetter Georges, 
Thalgott Michel, Antoni Alfred, Deuts-
ch Guillaume, Fischer Frédéric. 

Le monument aux morts de Plobsheim 
Michèle Barthelmebs 
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Inauguration du premier monument aux morts près du Château le 1er octobre 1922              Document Hubert Lehmann " Le  Giessen " 



1915 : Fuchs Emile, Mutschler Au-
guste, Kapp Arthur, Roessler Geor-
ges, Lutz Edouard, Mutschler Jules, 
Clauss Louis, Eckert Emile, Bapst 
Georges, Michel Louis, Ammel 
Georges, Gasser Charles, Gasser 
Théodore, Bapst Jean, Schwentzel 
Charles, Herdt Joseph, Woehrel An-
dré. 
 
1916 : Schreiber Thiébaut, Thalgoot 
Charles, Lorentz Eugène, Woehrel 
Frédéric, Bapst Alfred, Kapp Geor-
ges, Finck Louis,  Falck Albert. 
 
1917 : Rudolf Frédéric, Koller 
Auguste, Vetter Frédéric,  
Herdt Jean. 
 
1918 : Woehrel Alfred, Rudolf 
Théodore, Bapst Geoffroy, 
Herdt Louis, Sauer Frédéric, 
Schoch Georges, Mutschler 
Georges. 

Pendant la première guer-
re mondiale, les soldats alsa-
ciens portaient l’uniforme alle-
mand. 

Il n’y a que le relevé de 
41 actes de décès de la mairie 
de Plobsheim, les autres ne 
sont pas inscrits dans le regis-
tre de décès de la commune. 
On sait que 23 soldats sont 
morts sur le front occidental, 
15 sur le front oriental et un en 
Palestine. 

Pour deux soldats, il n’y a 
pas d’autre indication que 
"mort dans un lazaret" sans 
précision géographique de 
lieu. Huit soldats tombés lors 
de cette guerre étaient mariés. 
Les victimes avaient entre 18 
et 45 ans. Quatre familles de 
Plobsheim ont perdu 2 fils 
dans cette guerre ; une, même trois 
enfants ! 
 

Les plus nombreux sont les 55 
soldats et les 6 civils tombés pendant 
la deuxième Guerre mondiale. 
Deux sont morts sous l’uniforme 
français, et parmi les 53 Incorporés 
de force morts, 51 laisseront leur vie 
sur le front de l’Est. C’est l’année 
1944 qui verra le plus lourd tribut : 
30 décès. Ces hommes avaient entre 
19 et 34 ans. Cinq familles ont perdu 
deux fils. Dix d’entre eux étaient ma-

riés. Huit d’entre eux étaient père de 
famille (jusqu’à 4 enfants). 

La mention "mort pour la Fran-
ce" apparaît dans presque tous les 
actes de décès de la 2ème guerre mon-
diale. 
1940 : Merckel Frédéric 
 
1941 : Gewinner Alfred 
 
1943 : Rudolf Jean Paul, Fischer Jean 
Pierre, Gerstlé Charles, Lutz Albert, 
Bapst Geoffroy, Deutsch Henri, Gas-
ser Théodore 

 
1944: Woehrel Georges, Heller Théo-
dore, Kapp Georges, Karcher Eugè-
ne, Bapst Henri, Haes Hugues, Pfister 
Eugène, Hauptmann Ernest, Bapst 
Charles, Koller Henri, Fischer Geor-
ges, Gruber Charles, Schwentzel Al-
fred, Kapp Alfred, Michel Léonard, 
Mutschler Louis, Trebes Robert, 
Klingler Albert, Klingler Charles, 
Bapst Arthur, Trebes Ernest, Goetz 
Jacques, Haegel René, Koller André, 
Baerst Edouard, Arnold Antoine, Fis-
cher Albert, Arnold Frédéric, Suhr 

Raymond, Baerst Frédéric 
 
1945: Lutz Charles, Thalgott Robert, 
Lehmann Georges, Stengel Lucien, 
Gasser Charles, Schwentzel Georges, 
Bapst Raymond, Reimel Alfred, 
Baerst Ernest, Gewinner Georges, 
Zaegel Antoine, Birry Eugène, 
Schwentzel Eugène, Klumpp Rodol-
phe, Fischer Eugène 
 
1947: Grinner Robert 
 
Victimes civiles durant la seconde 

guerre mondiale, souvent 
tombées sur des mines : 
Schlagdenhauffen Charles, 
Roesch Eugène, Gewinner  
Théophile, Andlauer Alfred, 
Heller Antoine, Lauffenburger 
Jean. 
 

En conclusion, j’aimerais faire 
part de quelques réflexions 
personnelles : 
J’ai beaucoup appris sur la tra-
gique histoire de la deuxième 
guerre mondiale dans mon vil-
lage. Mais hélas, il n’y a plus 
guère de personnes ou de do-
cuments qui peuvent témoigner 
des victimes de la guerre de 
1870 et de la première guerre 
mondiale. Donc, il y a urgence 
de recueillir les témoignages 
de ceux qui ont vécu la deuxiè-
me guerre mondiale. Les habi-
tants de Plobsheim m’ont fait 
confiance et m’ont ouvert leur 
fond personnel. Ce furent sou-
vent de grands moments d’é-
motions pendant le témoignage 
de frères et soeurs des victimes 
de la dernière guerre. Mais en 
même temps, ces personnes 

étaient heureuses que quelqu’un re-
donne à ces hommes une place plus 
"vivante" qu’un simple nom sur un 
monument. 

 
J’espère que par delà la froideur 

de la pierre du monument aux morts 
de Plobsheim, vous aurez désormais 
un autre regard pour ces hommes qui 
se sont battus et sont morts pour des 
valeurs républicaines françaises, mê-
me s’ils combattaient sous l’uniforme 
allemand. 

Michèle Barthelmebs 
Vice-Présidente du Giessen 
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Ceci est un résumé d’un article de 24 pages paru dans l’annuaire de la "Société d’Histoire des Quatre Cantons" dont je vous 
recommande vivement la lecture. Vous y trouverez une biographie détaillée de la plupart de ces soldats, une lecture de l’His-
toire avec un grand H à travers le témoignage de leur entourage. Vous pouvez vous procurer l’annuaire chez René Deiber. 

Document AMP (Archives Municipales de Plobsheim) 



ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DU GIESSEN 
Vendredi 28 mars 2008 à 20 h  
dans la Salle des Fêtes de Plobsheim Salle A 1er étage.  
Projection d’un film sur le Polder d’Erstein commenté par M. Piquette, ingénieur VNF 
 
RÉUNION PUBLIQUE 
Samedi 19 avril 2008 à 14 heures Salle des Fêtes (Salle B rez de chaussée) 
Diaporama sur le Monument aux Morts suite à l’article écrit par Michèle Barthelmebs dans l’annuaire de la Société d’His-
toire des Quatre Cantons. Échanges autour de documents apportés par les familles.                                                              Entrée libre 
 
SORTIE DE PRINTEMPS 
Samedi 24 mai (après-midi) 
Musée d’art contemporain WURTH à Erstein : visite guidée, ensuite, visite guidée de la chapelle du Holzbad à Wes-
thouse. (En voitures particulières). Un formulaire de réservation parviendra aux membres et leurs amis en temps utile. 
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03 88 98 51 48 
03 88 98 59 66 
03 88 98 73 61 
 

11, rue de la Liberté 67115 Plobsheim 
Courriel            legiessen@estvideo.fr  

© Tous droits réservés. Toute reproduction de texte ou 
image devra faire l’objet d’une demande expresse 
auprès du Giessen.  
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Permanences au local 
du  Giessen  en  2008 
 
Cette année, les permanences au-
ront lieu le premier mardi du 
mois de 18 h à 20 h 
 

• 4 mars 
• 1er avril 
• en mai, pas de permanence  
• 3 juin 
• juillet–août, pas de permanences 
• 2 septembre 
• 7 octobre 
• 4 novembre 
• 2 décembre 
 
Les permanences sont ouvertes gratuite-
ment à tous ceux et celles qui désirent en 
savoir davantage sur leur famille, sur l'his-
toire du village ou tout simplement sur la 
vie de l'association.  

Le local du Giessen est situé dans l'annexe 
du Château des Zorn : 16 rue du Général 
Leclerc (entrez dans la cour à l'angle de la 
rue Boistel, derrière le château, dans l'an-
nexe au premier étage). 

Le coin de l’énigme 
 

Dans le n° 8, nous vous présentions cette photo d’une pierre gravée qui re-
présente deux blasons accolés, au dessus se trouvent les lettres CDVR, et en 
dessous, la date 1624. 
Il s’agit des blasons des Rathsamhausen et des Sturm von Sturmeck. 
La date de 1624 correspond vraisemblablement à l’année de mariage entre 
des membre de ces deux familles, dont les Rathsamhausen qui avaient des 
biens à Plobsheim.  

Les lettres CDVR correspondent aux initiales de Conrad Diebold von Rath-
samhausen zu Ehnweyern. Le blason de gauche est celui des Rathsamhau-
sen. Conrad Diebold était marié à Magdalena Sturm von Sturmeck, c’est 
pourquoi le blason des Sturm von Sturmeck figure à droite. 
 

Cette pierre est insérée dans le mur de clôture de la propriété, 5a rue du 
Moulin, à gauche à l’entrée de la rue des Pêcheurs. 
 

Nouvelle énigme 
 

Encore une pierre avec une inscription : O-1852 ?  
Que signifie cette date et dans quel mur est-t-elle insérée ? Petit indice : 
c’est vrai qu’il faut se baisser un peu pour la voir, néanmoins vous la trou-
verez dans une rue très fréquentée et dont le nom en compte une, alors qu’il 
y en a deux. Facile, non ? 
 
 
 
 

La solution au prochain 
numéro. 
 
 
 

Texte et photos René et Ludo 

    Rathsamhausen        Sturm von Sturmeck 
                                                           Source BNUS/Lehr 
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